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RESUME 

 

Les retenues d’eau constituent généralement les réceptacles finaux des pesticides agricoles utilisés 

dans le bassin cotonnier béninois. La présente étude vise à étudier l’état de santé des poissons dans ces milieux 

à partir des indices biométriques et des paramètres de croissance. Ainsi, des alevins de Oreochromis niloticus y 

ont été élevés en enclos et en happas durant 50 jours à Batran et à Songhai (témoin). Chez les mâles, les indices 

gonado-somatique, hépato-somatique et de condition n’ont pas significativement (p>0,05) varié d’une retenue à 

une autre, de même que l’IGS et l’IHS en happas chez les femelles. Cependant, l’IGS et l’IHS des femelles en 

enclos sont significativement plus élevés à Batran qu’à Songhai.  Mais aussi bien en enclos qu’en happas, 

l’indice de condition des femelles est supérieur à Songhai qu’à Batran (p<0,05). Dans la retenue d’eau témoin 

les meilleurs performances de croissance sont obtenues et l’élevage en happas semble meilleur qu’en enclos 

dans cette retenue.  Cependant, à Batran les poissons élevés en enclos ont mieux grandi que ceux des happas. A 

Songhaï comme à Batran, les indices biométriques sont généralement meilleurs dans les happas que dans les 

enclos qui exposent probablement plus les poissons aux pesticides piégés dans la vase. 
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ABSTRACT 

 

Water reservoirs are generally the final receptacles for agricultural pesticides used in the Beninese 

cotton basin. The present study aims to study the health status of fish in these environments from biometric 

index and growth parameters. Thus, juveniles of Oreochromis niloticus were raised in pens and happas for 50 

days in Batran and Sanghai (Control) water reservoirs. In males, the gonado-somatic, hepatostatic and 

condition index did not significantly (p> 0.05) varied from one reservoir to another, as did GSI and HSI in 

happas for females. However, the GSI and HSI of females in pens are significantly higher for fish in Batran 

than in Songhai. In both pens and happas, the condition index of females is higher at Songhai than Batran (p 

<0.05). In the control water reservoir the best growth performances are obtained and breeding fish in happas 

seems better than in pens in this reservoir. However, in Batran the fish raised in pens have grown better than 

those in happas. In Songhai and Batran, the biometric indexes are generally betters in the happas than in pens 

that are likely to expose more fish to the pesticides trapped in the mud. 

© 2018 International Formulae Group. All rights reserved. 
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INTRODUCTION 

Les tilapias constituent le troisième 

groupe de poissons le plus élevé au monde 

après les Cyprinidés et les Salmonidés (Al 

Dilaimi, 2009). La production mondiale du 

tilapia a connu un véritable boom puisqu’en 

trente ans elle a été multipliée par 15. Au 

cours de la dernière décennie, elle a plus que 

doublée, passant de 830.000 tonnes en 1990 à 

3,5 millions de tonnes en 2008 (FAO, 2010). 

La Chine a joué un rôle majeur dans cette 

croissance, étant à l’origine de plus de 60 pour 

cent de la production aquacole mondiale 

(FAO, 2016). La production africaine, 

destinée aux marchés nationaux, a également 

augmenté, avec près de 430.000 tonnes de 

tilapia d'élevage produits en 2008, soit deux 

fois plus qu’en 2000 (FAO, 2010). L’Egypte 

est le deuxième producteur mondial de cette 

espèce et le premier producteur africain (FAO, 

2016).  

Au Bénin, les tilapias, notamment 

Oreochromis niloticus occupent une place de 

choix dans les exploitations piscicoles du fait 

de la forte demande des consommateurs. Ils 

sont particulièrement abondants dans les 

retenues d’eau (barrages et surcreusements) 

où ils représentent plus de 60% des captures 

(Adam Sanni, 2011). Dans le Nord du Bénin, 

ces retenues d’eau qui représentent environ 

83% des retenues d’eau du pays, fournissent 

plus de 60% (environ 800 tonnes) du poisson 

frais consommé annuellement (Imorou Toko 

et al., 2011), bien qu’elles soient très souvent 

exposées aux biocides agricoles du fait de leur 

proximité aux exploitations agricoles, 

notamment cotonnières (Agbohessi, 2014 ; 

Adechian et al., 2015). En effet, l’obtention de 

meilleurs rendements dans les exploitations 

cotonnières qui constituent la principale 

culture de rente du pays est tributaire de 

l’utilisation de grande quantité de pesticides 

chimiques d’origine et de qualité diverses 

(Agbohessi, 2014) pour qui les écosystèmes 

aquatiques constituent les ultimes réceptacles 

(Chao et al., 2009) avec d’importants dégâts 

sur leur biodiversité (Agbohessi et al., 2015a). 

Plusieurs études ont signalé des 

concentrations alarmantes de pesticides dans 

la rivière Alibori et dans les retenues d’eau 

situées dans le bassin cotonnier (Soclo et al., 

2004; Yèhouénou A. Pazou, 2005 ; Adam et 

al., 2010 ; Gbaguidi, 2011; Agbohessi et al., 

2012 ; Agbohessi et al., 2015a). Cependant, 

hormis les travaux de Agbohessi (2014), les 

impacts biologiques de ces molécules toxiques 

ont été très peu évalués sur les espèces 

aquatiques exploitées par les populations, 

notamment les poissons. C’est ce qui justifie 

la présente étude dont l’objectif principal est 

d’évaluer l’état de santé des poissons, 

notamment O. niloticus, élevé dans les 

retenues d’eau du bassin cotonnier (en happas 

et en enclos) à partir des biomarqueurs, 

notamment les indices biométriques et des 

paramètres de croissance. 
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MATERIEL ET METHODES 

Milieu d’étude 

L’étude a été menée en saison agricole 

dans deux retenues d’eau ; il s’agit de la 

retenue de Batran (20 ha ; Latitude = 

3° 52' 18"  et Longitude = 9° 49' 55"), 

considéré comme étant  la plus exposée aux 

pesticides agricoles du fait de sa situation dans 

la commune la plus consommatrice de 

pesticides au Bénin (Banikoara) ; et de la 

retenue d’eau de Songhaï (41,5 ha ; Latitude = 

4° 12' 56" et Longitude = 7° 51' 26"), 

considérée comme étant moins polluée du fait 

qu’elle soit située hors du bassin cotonnier (à 

environ 350 km au Sud de Banikoara, dans la 

commune de N’Dali). Ces deux retenues 

d’eau choisies sont fonctionnelles et ne 

tarissent pas en saison sèche. Elles sont dans 

la même zone agro-climatique et sont 

soumises au même climat de type soudano-

soudanienne avec une seule saison de pluie 

allant de mai à septembre et une seule saison 

sèche allant d’octobre à avril (Adam et Boko, 

1993). 

 

Matériel biologique  

L’espèce étudiée est Oreochromis 

niloticus (Figure 1), qui est la plus abondante 

dans les retenues d’eau du Nord Bénin 

(Imorou Toko et al., 2011). Elle appartient à la 

Famille des Cichlidae, à l’Ordre 

des Perciformes, à la Classe des Osteichthyens 

et à l’Embranchement des Vertébrés. C’est 

une espèce euryèce et disponible en toute 

saison, sensible à la pollution et présente dans 

toutes les retenues d’eau du Nord-Bénin. 

 

 Approche et conduite expérimentales 

L’approche expérimentale in situ a été 

utilisée durant la présente étude. Pour ce faire, 

des juvéniles de O. niloticus (poids moyen 

initial 12,53 ± 0,44 g et de longueur totale 

moyenne 9,73 ± 0,08 cm) sexes mélangés ont 

été achetés au Centre Piscicole « Royal Fish 

Bénin » sis à Porto Novo et transportés dans 

des poches remplies d’oxygène à raison de 

100 alevins par poche de 30 litres. Une fois 

sur le terrain, les alevins ont été acclimatés 

durant 10 jours dans des filets poches (happas) 

installés dans chaque retenue d’eau à raison de 

200 alevins par happas de 8 m
3
. 

Dans chaque retenue d’eau (Songhaï et 

Batran), le dispositif expérimental est 

composé de 3 happas (1 x 1 x 1,80 m chacun) 

et 3 enclos (1 x 1 x 3 m chacun). Les happas 

et les enclos sont des poches fabriquées au 

moyen de filet de pêche de 1 cm de maille, 

fixés chacun sur des tubes métalliques 

installés aux quatre côtés de chaque poche et 

solidement enfoncés dans la vase. Les happas 

se différencient des enclos par le fait qu’ils ne 

permettent pas aux poissons d’avoir accès au 

sédiment, tandis que dans les enclos les 

poissons ont accès au sédiment du fait que 

leur base repose sur la vase de fond.  

Dans chaque happas et dans chaque 

enclos, la mise en charge a été faite avec 75 

alevins de O. niloticus après la période 

d’acclimatation in situ. La biomasse initiale a 

été mesurée dans chaque poche, de même que 

la longueur totale individuelle de 30 alevins 

choisis au hasard par retenue d’eau avant leur 

répartition dans les happas et les enclos. En 

fin d’expérimentation, soit après 50 jours 

d’élevage, le nombre et la biomasse des 

alevins ont été mesurés dans chaque happas et 

enclos. La longueur totale individuelle de 10 

poissons par happas et par enclos a été 

également mesurée en fin d’expérimentation.  

Les alevins mis en charge ont été 

nourris à satiété apparente deux fois par jour 

(8h et 16h) durant 50 jours. Les granulés 

commerciaux pour tilapia de marque « Le 

GOUESSANT, France » et titrant 9% de 

matières grasses brutes et 32% de protéines 

brutes ont été utilisés durant toute 

l’expérimentation. La quantité d’aliment 

distribuée dans chaque happas et dans chaque 

enclos a été enregistrée tous les jours. 

La température de l’eau (°C) de même 

que le pH ont été mesurés tous les jours 

(Multimètre de marque HANNA HI 9811-5 

dans chaque retenue d’eau à 7h et à 17h aux 

abords du dispositif d’expérimentation. 



I. IMOROU TOKO et al. / Int. J. Biol. Chem. Sci. 12(3): 1401-1414, 2018 

 

1404 

Echantillonnage et conservation des 

échantillons 

Avant la mise en charge, le foie et les 

gonades ont été prélevés et pesés 

individuellement (balance électronique de 

marque  KERN, de portée 1 kg, sensible 

à 0,001 près) chez un lot de 10 mâles et 10 

femelles choisi au hasard dans les happas 

d’acclimatation installés dans chaque retenue 

d’eau. Le poids individuel de chaque individu 

a été également mesuré (balance électronique 

de marque PHILIPS, de portée 5 kg, sensible 

à 0,1 près) avant éviscération. 

Après 50 jours d’élevage dans chaque 

milieu, le foie et les gonades ont été prélevés 

et pesés individuellement (balance 

électronique de marque  KERN, de portée 1 

kg, sensible à 0,001 près) sur un échantillon 

aléatoire de 10 mâles et 10 femelles par 

happas et par enclos. Le poids individuel de 

chaque individu a été également mesuré 

(balance électronique de marque PHILIPS, de 

portée 5 kg, sensible à 0,1 près) avant 

dissection.  

Afin de comparer les données 

recueillies chez les poissons élevés en happas 

et en enclos à celles des poissons existants 

dans le milieu naturel, les mêmes organes ont 

été prélevés et les mêmes données mesurées 

de la même façon chez un échantillon de 10 

mâles et 10 femelles de O. niloticus capturés 

en eau libre dans chaque retenue d’eau en fin 

d’expérience. Pour chaque échantillonnage, 

les poissons ont été anesthésiés (180 mg du 

MS 222 par litre d’eau), puis euthanasiés par 

dislocation cervicale.  

 

Paramètres calculés 

Des paramètres de croissance de même 

que des indices biométriques ont été calculés à 

partir des différentes données prélevées chez 

les poissons aussi bien à Songhaï qu’à Batran. 

Paramètres de survie et de croissance des 

poissons élevés en happas et en enclos  

o Taux de survie (TS) : TS (%) = Nombre 

final x 100/Nombre initial 

o Poids moyen final (Pmf) : Pmf (g) = 

Biomasse finale (g)/Nombre final 

o Gain de poids moyen (GP) : GP (g) = 

Poids moyen final (g) - Poids moyen 

initial (g) avec Poids moyen initial (Pmi) = 

Biomasse initial (g)/Effectif initial 

o Taux de croissance spécifique (TCS) : 

TCS (%/jour) = [(ln Pmf –ln Pmi)/ durée 

d’élevage (jour)] x 100 

  Indices biométriques  

 Indice de condition (K) : K (%) = (P / LT
3
) 

x 100 ; avec P : Poids corporel (g) et LT : 

Longueur totale (cm)  

 Indice hépato-somatique (IHS) : IHS (%) 

= (Pf /P) x100 ; avec Pf : Poids du foie (g) 

et P (g) : Poids corporel 

 Indice gonado-somatique (IGS) : IGS (%) 

= (Pg/P) x100 ; avec Pg : Poids des 

gonades (g) et P (g) : Poids corporel 

Aussi bien pour les paramètres de 

survie, de croissance que les indices 

biométriques, les valeurs calculées sont 

présentées sous forme de moyenne plus ou 

moins erreur-standard. 

 

Analyses statistiques des données 

Les données ont été saisies dans le 

tableur Excel 2007 et traitées grâce au logiciel 

statistique Minitab 16. Le test de Ryan-Joiner 

et le test de Levene ont été utilisés pour 

apprécier respectivement la normalité et 

l’homoscédasticité des données. Pour des 

comparaisons deux à deux des moyennes, le 

test T de Student à deux échantillons 

indépendants a été utilisé. L’Analyse de 

variance à un critère de classification 

(ANOVA 1) a été utilisée pour comparer les 

moyennes relatives aux paramètres de 

croissance, de même que les indices 

biométriques en eau libre, en enclos et en 

happas. Les données biométriques ont été 

analysées par sexe et par type d’infrastructure 

(happas et enclos), tandis que les paramètres 

de croissance et de survie ont été comparés 

par type d’infrastructure en fonction du 

milieu. Pour toutes ces analyses, le seuil de 

significativité était de 5%. 
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Figure 1: Schéma d’un spécimen de Oreochromis niloticus (Linnaeus, 1758). 

 

 

RESULTATS  

Qualité des eaux dans les retenues d’eau  

Les valeurs moyennes de température 

(28,51 ± 0,16 °C et 28,26 ± 0,99 °C, 

respectivement à Batran et à Songhaï)  et de 

pH (6,9 ± 0,6 et 6,81 ± 0,13, respectivement à 

Batran et à Songhaï) enregistrées durant la 

présente étude ne sont pas significativement 

différentes d’une retenue d’eau à l’autre 

(p>0,05). 

 

Paramètres zootechniques en happas et en 

enclos 

Les paramètres de survie et de 

croissance mesurés chez les poissons élevés 

dans les happas et les enclos installés dans les 

deux retenues d’eau sont présentés dans le 

Tableau 1.  

Les taux de survie des poissons 

maintenues dans les happas (75,56 ± 8,88% et 

91,56 ± 0,77% respectivement à Songhaï et à 

Batran) ont été meilleurs (p<0,05) à ceux 

enregistrés chez les poissons élevés en enclos 

(56,44 ± 34,70% à Songhaï et
  
87,11 ± 4,68% 

à Batran). On note également de meilleurs 

taux de survie chez les poissons élevés à 

Batran qu’à Songhaï aussi bien en enclos 

qu’en happas (p<0,05). Cependant, il est 

important de signaler que dans la retenue 

d’eau de Songhaï, les taux de survie 

enregistrés ne sont pas dus aux mortalités des 

poissons, mais surtout à des fuites de poissons 

consécutives aux fortes pluies qui ont 

engendré une monté brusque du niveau de 

l’eau dans la retenue, allant jusqu’à engloutir 

certains enclos, durant le mois de juillet.  

Contrairement à la survie, la croissance 

(Pmf et GP) des poissons a été meilleure à 

Songhaï qu’à Batran (p<0,05). A Songhaï, le 

poids moyen final (96,67 ± 0,9 g) de même 

que le gain de poids (84,15 ± 0,95 g) des 

poissons maintenus en happas sont 

significativement meilleurs à ceux enregistrés 

dans les enclos (Pmf = 89,44 ± 0,7 g et GP = 

76,89 ± 1,7 g) ; tandis que le contraire est 

observé à Batran. Cette même tendance est 

observée pour le taux de croissance spécifique 

bien que les différences observées ne soient 

pas significatives (Figure 2). 

 

Indices biométriques de O. niloticus dans 

les retenues d’eau de Songhaï et de Batran 

Le Tableau 2 présente les indices 

biométriques (IGS, IHS et K) de O. niloticus 

en eau libre, en enclos et en happas, 

respectivement dans les retenues d’eau de 

Songhaï et de Batran. 

Indice gonado-somatique (IGS) 

Chez les mâles, l’IGS n’a pas révélé de 

différences significatives (p>0,05) entre les 
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poissons élevés en enclos et en happas, aussi 

bien à Songhaï (0,63 ± 0,0% et 0,74 ± 0,04% 

respectivement en enclos et en happas) qu’à 

Batran (0,62 ± 0,11% et 0,63 ± 0,07% 

respectivement en enclos et en happas) 

(Figures 3 et 4). Cependant dans les deux 

milieux, on a observé chez les mâles capturés 

en eau libre des IGS plus faibles (p<0,05) que 

ceux obtenus chez les poissons élevés dans les 

infrastructures (enclos et happas). Chez les 

femelles, les IGS des poissons élevés en 

happas (4,10 ± 0,01% à Songhaï et 4,25 ± 

0,33% à Batran) sont plus élevés (p<0,05) que 

ceux obtenus chez les poissons maintenus en 

enclos (1,86 ± 0,05% à Songhaï et 2,29 ± 

0,61% à Batran) (Figures 3 et 4). A Songhaï 

on n’observe pas de différences significatives 

entre l’IGS des femelles élevées en enclos 

comparativement à celles capturées en eau 

libre ; cependant à Batran, cette différence 

s’est révélée significative avec des IGS plus 

faibles obtenus chez les femelles capturées en 

eau libre.  

Indice hépato-somatique (IHS) 

Comme pour l’IGS, l’IHS chez les 

mâles n’a pas montré de différences 

significatives entre les poissons élevés en 

enclos et en happas dans les deux milieux 

(Figures 3 et 4). Cependant, les IHS des 

poissons élevés dans les infrastructures 

(enclos et happas) sont plus élevés (p<0,05) 

que ceux obtenus chez les poissons capturés 

en eau libre dans les deux retenues d’eau. 

La même tendance observée chez les mâles a 

été observée chez les femelles dans la retenue 

d’eau de Batran (Figure 4). Cependant à 

Songhaï (Figure 3), des différences 

significatives ont été observées avec des IHS 

plus élevés obtenus chez les poissons élevés 

en happas et plus faibles chez ceux capturés 

en eau libre. 

Indice de condition (K) 

Chez les mâles, l’indice de condition a 

varié de la même manière que l’IGS et l’IHS 

aussi bien à Songhaï qu’à Batran (Figures 3 et 

4). On observe donc pas de différences 

significatives entre les poissons élevés en 

enclos et ceux en happas (p>0,05), qui 

présentent par contre des indices de condition 

meilleurs (p<0,05) à ceux capturés en eau 

libre dans les deux retenues d’eau. Ces mêmes 

tendances ont été observées chez les femelles 

aussi bien à Songhaï qu’à Batran (Figures 3 et 

4). 

 

 

Tableau 1: Synthèse des paramètres zootechniques mesurés chez les poissons élevés dans les 

happas et dans les enclos à Songhaï (témoin) et à Batran (contaminée).  

 

 

Paramètres 

Retenue d’eau de Songhaï Retenue d’eau de Batran 

Enclos Happas Enclos Happas 

Taux de survie (%) 56,44 ± 34,70
 a
 75,56 ± 8,88

 b
 87,11 ± 4,68

 c
 91,56 ± 0,77

 d
 

Pmi (g) 12,55 ± 0,47
a 

12,52 ± 0,42
a
 12,51 ± 0,41

a 
12,54 ± 0,46

a 

Pmf (g) 89,44 ± 0,7
a
 96,67 ± 0,9

b 
80,2  ± 0,92

c
 71,85 ± 0,69

d
 

GP (g) 76,89 ± 1,7
 a
 84,15 ± 0,95

 b 
67,69 ± 1,3

 c 
59,31± 1,1

 d
 

Les valeurs d’une même ligne ayant des lettres différentes en exposant sont significativement différentes au seuil de 5%. 
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Figure 2: Taux de croissance spécifique (TCS) de O. niloticus élevés en happas et en enclos dans 

les retenues d’eau témoin de Songhaï et contaminée de Batran. 

 

Tableau 2: Indices biométriques (IGS, IHS et K) de O. niloticus en eau libre, en enclos et en happas 

dans les retenues d’eau témoin de Songhaï et contaminée de Batran.  

 

  Mâles Femelles 

Indices Infrastructure Songhaï Batran Songhaï Batran 

 

 

IGS(%) 

Eau libre 0,35 ± 0,61
a 

0,27 ± 0,03
b
 1,80 ± 0,01

a
 0,96 ± 0,15

b 

Enclos 0,63 ± 0,05
a 

0,62 ± 0,11
a 

1,86 ± 0,05
a 

2,29 ± 0,61
b 

Happas 0,74 ± 0,04
a 

0,63 ± 0,07
a 

4,10 ± 0,01
a 

4,25 ± 0,33
a 

p 0,000 0,001 0,000 0,000 

 

 

IHS(%) 

Eau libre 0,31 ± 0,08
a 

0,19 ± 0,01
a 

0,62 ± 0,02
a 

0,59 ± 0,11
a 

Enclos 2,94 ± 0,2
a 

2,60   ± 0,21
a 

1,77 ±  0,08
a 

2,53 ± 0,22
b 

Happas 2,96 ± 0,22
 a
 3,06 ± 0,2

 a
 2,90  ± 0,06

 a
 2,67 ± 0,2

 a
 

p 0,000 0,000 0,000 0,000 

 

 

K(%) 

Eau libre 1,04 ± 0,02
a 

1,03 ± 0,01
a 

1,99 ± 0,05
a 

1,66 ± 0,05
b 

Enclos 1,79 ± 0,05
a 

1,86 ±  0,04
a 

2,76 ± 0,02
a 

1,99 ± 0,04
b 

Happas 1,98 ± 0,1
 a
 1,81 ± 0,05

 a
 2,44 ± 0,04

 a
 1,98 ± 0,02

 b
 

 p 0,002 0,007 0,008 0,000 

Les valeurs d’une même ligne (en fonction du sexe) ayant des lettres différentes en exposant sont significativement différentes 

au seuil de 5% pour le test T de Student. Les valeurs de la probabilité p du tableau sont celles obtenues de ANOVA 1 et sont 

à considérer pour les Figures 3 et 4. 
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Figure 3: L’indice gonado-somatique (IGS), l’indice hépato-somatique (IHS) et l’indice de 

condition (K) des mâles et des femelles de O. niloticus capturés en eau libre, en enclos et en happas 

dans la retenue d’eau témoin de Songhaï (Les histogrammes d’un même sexe  portants des lettres 

différentes (a et b pour les mâles et A, B et C pour les femelles) sont significativement différentes au 

seuil de 5%). 
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Figures 4: L’indice gonado-somatique (IGS), l’indice hépato-somatique (IHS) et l’indice de 

condition (K) des mâles et des femelles de O. niloticus capturés en eau libre, en enclos et en happas 

dans la retenue d’eau de Batran (Les histogrammes d’un même sexe  portants des lettres différentes 

(a et b pour les mâles et A, B et C pour les femelles) sont significativement différentes au seuil de 

5%). 
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DISCUSSION 

Durant la présente étude, les valeurs de 

température et de pH enregistrées dans les 

deux retenues d’eau sont dans les normes 

tolérées par les espèces tropicales d’eau douce 

dont le tilapia O. niloticus (Malcolm et al., 

2000 ; Lacroix, 2004 ). Elles sont très proches 

des valeurs mesurées par Imorou Toko et al. 

(2011) dans les retenues d’eau de la commune 

de Banikoara, et des valeurs signalées par 

Chabi et al. (2012) dans les retenues d’eau du 

département du Borgou (Nord-Bénin), 

notamment celles des communes de 

Tchaourou, Nikki, Péréré, N’Dali et Parakou. 

En dépit des dégâts liés à l’inondation 

survenue dans la retenue d’eau de Songhaï, les 

taux de survie de O. niloticus obtenus dans les 

deux retenues d’eau sont assez bonnes (>50%) 

et augurent bien de la qualité de leurs eaux à 

maintenir en vie une espèce aussi exigeante. 

Les valeurs de survie obtenues aussi bien en 

enclos qu’en happas sont d’une part, proches 

de celles rapportées par Elègbè et al. (2015a , 

2015b) dans les whedos du haut delta de 

l’Ouémé au Bénin, et d’autre part, de celles 

enregistrées par Iga-Iga (2008) en cages 

flottantes au Gabon et Sarr et al. (2015) en 

étangs piscicoles au Sénégal pour O. niloticus. 

Les performances de croissance (poids 

moyen final, gain de poids et taux de 

croissance spécifique) enregistrées durant la 

présente étude aussi bien à Songhaï qu’à 

Batran sont supérieures à celles obtenues par 

Iga-Iga (2008) qui a testé plusieurs régimes de 

fabrication locale chez O. niloticus maintenu 

en cages en milieu lagunaire. Les meilleures 

performances de croissance observées chez les 

poissons élevés dans la retenue d’eau de 

Songhaï comparativement à celle de Batran 

(en enclos comme en happas) pourraient bien 

refléter l’état de santé des poissons dans ces 

deux milieux. En effet, pour la durée de 

l’essai, la différence de croissance des 

poissons dans ces deux retenues résulterait de 

la diminution de l’efficacité d’utilisation des 

aliments, induite notamment par la présence 

de résidus de pesticides agricoles, dans la 

retenue de Batran (Agbohessi et al., 2014 ; 

Agbohessi et al., 2015a).  

Bien qu’il soit quasi impossible de 

trouver dans le Nord du Bénin des 

écosystèmes aquatiques encore exempts de 

pesticides,  il est tout de même trivial que la 

retenue d’eau de Batran située dans le bassin 

cotonnier béninois reçoit plus d’effluents 

contenant des résidus de pesticides chimiques 

coton que celle de Songhaï située dans une 

zone à plus faible usage de pesticides coton. 

Ceci pourrait donc justifier qu’aussi bien chez 

les mâles que chez les femelles, les indices 

biométriques (IGS, IHS et K) de O. niloticus 

capturés en eau libre soient plus élevés dans la 

retenue d’eau de Songhaï que dans celle de 

Batran.  

En effet, plusieurs études ont révélé 

que l’IGS des poissons dans des milieux 

pollués sont faibles comparativement à ceux 

des poissons capturés dans des milieux moins 

pollués. C’est le cas par exemple du Tilapia 

guineensis capturé dans diverses stations de la 

rivière Alibori (Agbohessi et al., 2015a) et de 

Clarias gariepinus exposé à différentes doses 

de Tihan (175 O Teq) et d’endosulfan 

(Agbohessi et al., 2015b). Chez toutes ces 

espèces, la diminution de l’indice gonado-

somatique s’explique par la présence des 

altérations régressives dans les gonades qui 

contribuent à la diminution de leur poids et 

par la diminution des réserves vitellogeniques 

comme l’ont montré Agbohessi et al. (2015a , 

2015b) et Oreins (2016).  

Chez les poissons, la diminution de 

l’IHS témoigne par contre d’une atteinte du 

foie par des polluants chimiques comme les 

pesticides. La majorité des pesticides 

appliqués par les cotonculteurs dans la zone 

d’étude présente un coefficient de partition 

octanol-eau (Kow) élevé, ce qui suggère leur 

haut potentiel de bioconcentration dans les 

organes riches en lipides comme le foie 

(Soderlund et al., 2002). En effet, la 

diminution de l’IHS serait liée à une 

diminution de réserves glycogéniques utilisées 

pour lutter contre le stress chimique et à une 

forte présence d’altérations régressives dans le 

foie (Agbohessi et al., 2015a, 2015b). 

Belhamra (2012) a également rapporté une 

diminution de l’IHS après exposition du 
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poisson Gambusia affinis à l’organophosphoré 

Actara. Cependant, Agbohessi et al. (2015b) 

ont observé une augmentation de l’IHS chez 

Clarias gariepinus exposé au Tihan (175 O 

Teq) en condition de laboratoire. Selon ces 

auteurs, l’augmentation de l’IHS 

s’expliquerait par l’augmentation du foie 

attribuable à l’hyperplasie et à l’hypertrophie 

des cellules hépatiques, une réponse jugée 

adaptative augmentant ainsi l’activité des 

enzymes biotransformatrices et de 

détoxification du foie.  

Les faibles indices de condition (K) 

obtenus dans la retenue de Batran 

comparativement à celle de Songhaï 

pourraient aussi être liés au degré de pollution 

en pesticides dans les deux milieux. Selon 

Laflamme et al. (2000), l’indice de condition 

du poisson est négativement affecté par la 

contamination environnementale. Marchand et 

al. (2009) rapportent également que la 

présence des pesticides dans le milieu affecte 

négativement la prise alimentaire et diminue 

les ressources alimentaires (plancton et  

macroinvertébrés benthiques) disponibles aux 

poissons. Ainsi, même si le poisson se nourrit, 

l’énergie serait donc prioritairement utilisée 

pour activer les mécanismes de lutte contre les 

polluants au détriment de la croissance 

(Agbohessi et al., 2015b).  

Dans les deux retenues d’eau, les 

indices biométriques (IGS, IHS et K) des 

poissons capturés directement en eau libre 

sont généralement significativement plus 

faibles que ceux obtenus chez les poissons 

élevés en enclos ou en happas. Ceci pourrait 

être lié à la durée d’exposition aux polluants 

relativement courte des poissons élevés en 

enclos et en happas (50 jours), 

comparativement à ceux capturés en eau libre 

où ils vivent depuis plusieurs générations. En 

effet, selon Camiré (2007), la chronicité et la 

durée de l’exposition des poissons aux 

pesticides même à de faibles doses pourraient 

expliquer les dommages biologiques, 

physiologiques et morphologiques observés.  

Par ailleurs, les différences observées 

entre l’IGS et l’IHS des poissons (notamment 

les femelles) élevés en enclos et en happas 

seraient liées aux caractéristiques de ces 

infrastructures d’élevage. En effet, 

contrairement aux happas, les enclos offrent la 

possibilité aux poissons qui y sont élevés 

d’avoir accès aux sédiments où sont 

généralement piégés les molécules de même 

que leurs dérivés les plus toxiques qui 

polluent les milieux aquatiques (Yèhouénou et 

Pazou, 2005 ; Adam et al., 2010 ; Agbohessi, 

2014). Or, la majorité des insecticides et 

herbicides utilisés dans le bassin cotonnier 

ont un coefficient de partage carbone 

organique-eau (Koc) élevé (Agbohessi, 2014). 

Ceci sous-tend leur grande affinité pour les 

sédiments, donc ont d’effets plus prononcés 

sur les organismes proches ou en contact avec 

ces sédiments (Fojut et al., 2012). La lambda-

cyhalothrine (pyréthrinoïde) et l’acétamipride 

(néonicotinoïde), principales matières actives 

des pesticides du bassin cotonnier (Zoumenou 

et al., 2015) se fixent aux sédiments et se 

dégradent moins vite que celles dissoutes dans 

la colonne d’eau puisqu’ils sont moins 

accessibles à la dégradation solaire. En enclos, 

la proximité de O. niloticus des sédiments 

pourrait donc justifier les faibles valeurs 

d’IGS, d’IHS et de K observés aussi bien chez 

les mâles que chez les femelles à Songhaï 

comme à Batran.  

 

Conclusion  

Il ressort de la présente étude que les 

performances de survie et de croissance des 

alevins de Oreochromis niloticus élevés dans 

les retenues d’eau du Nord Bénin sont assez 

bonnes, et ceux malgré les qualités physico-

chimique et sanitaire des eaux de ces milieux. 

Cependant, les indices biométriques, 

notamment l’indice gonado-somatique, 

l’indice hépato-somatique et l’indice de 

condition des poissons élevés dans les 

retenues d’eau de Songhaï et de Batran 

(surtout ceux capturés en eau libre) révèlent 

qu’aussi bien chez les mâles que les femelles, 

les poissons à Batran sont plus affectés par la 

qualité des eaux (probablement plus exposées 

aux pesticides chimiques agricoles) de cette 

retenue. Chez les femelles à Songhaï comme à 

Batran, les indices biométriques sont 
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généralement meilleurs en happas 

comparativement aux enclos qui exposent plus 

les poissons aux pesticides piégés dans la 

vase. La présente étude sera davantage 

renforcée par les résultats des analyses 

physico-chimiques des eaux des deux retenues 

(notamment le dosage des résidus de 

pesticides dans différentes matrices) de même 

que les résultats des analyses d’autres 

biomarqueurs aux niveaux biochimique, 

histologique et physiologique qui sont en 

cours sur les échantillons d’organes prélevés 

lors des échantillonnages.  
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